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quête de fortune, ni à un homme de guerre, ni à un fin diplo­
mate qu’elle donna la mission de jeter sur les bords du grand 
fleuve les fondements de la premi.'.e cité de la Nouvelle- 
France, mais à un citoyen de mœurs irréprochables, pro­
fondément chrétien d’esprit et de vie, p'our qui être français 
c’était être catholique, et être catholique c’était être meil­
leur français.

C’est avec un grand esprit de foi que Champlain comprit 
et remplit sa mission providentielle. Il lui sembla que Dieu 
avait creusé cette immense vallée et préparé ces plaines 
fertiles, pour y asseoir un jour un grand empire chrétien, 
fondé par la France catholique, et gouverné par elle, mais 
dans lequel tous les peuples de l’Amérique auraient droit de 
cité par le baptême- C’est la capitale de cet empire du Christ 
qu’il voulut fonder, et il en choisit avec soin tous les pre­
miers citoyens. Il voulut qu’ils fussent tous d’une foi non 
suspecte, de mœurs intègres et d’une piété sincère, pour 
conquérir à la civilisation et à l’Évangile les peuples païens 
de ces vastes contrées par l’exemple de#vertus chrétiennes 
et d’une société parfaitement ordonnée autant que par la 
prédication des missionnaires. Tant qu’il vécut, la colonie 
fut moins une ville qu’une famille chrétienne dont il était 
le père, et une paroisse plutôt qu’une cité. La première 
église s'éleva auprès de la première maison, et le gouver­
neur ne fut que le premier et le plus fidèle paroissien.

Ce n’est pas là un fait isolé et un exemple unique dans 
notre histoire. Si le fondateur de Québec a été durant toute 
sa carrière l’homme qui vit de sa foi et de ses convictions 
catholiques, qui ne conçoit pas un citoyen neutre et indif­
férent doublé d’un chrétien de vie privée, qui voulut que son 
œuvre pour être viable et vraiment, française fut bien chré­
tienne et bien catholique comme sa personne et sa vie, tous 
ses successeurs à la tête de la colonie, sans avoir eu tous 
son génie et sa valeur morale, sont entrés dans son idée. 
Si préoccupés qu’ils furent parfois des passions naturelles à 
des âmes qui ne sont pas plus hautes ie la fortune et les 
dignités ou même d'erreurs en cours de leur temps dans la 
mère patrie, tous ont voulu comme lui que cette société 
naissante fut formée d’éléments choisis, de foi non suspecte 
et de mœurs irréprochables.


